Les Amis de l’Emancipation Sociale (la plupart d’entre vous le savent) est une association d’éducation populaire tournée vers l’action. Quand la famille Naqellari nous a sollicités, nous n’avons pas hésité à les soutenir, avec tous les parents d’élèves qui avaient pris fait et cause pour elle. Car, au-delà des situations particulières, des problèmes juridiques imposés par l’Etat français, qui bloquent leur possibilité de se construire un avenir meilleur, ici même, le combat et la détermination des Naqellari sont emblématiques.

Emblématique du courage de toutes celles et tous ceux qui fuient la répression, la guerre et la misère pour se construire un avenir meilleur

Emblématique de solidarité, de dévouement dont font preuve ces milliers de bénévoles qui, d’Athènes à Calais, leur viennent en aide

Car, insupportables sont les barbelés, les murs qui se dressent sur la marche de ces exilés qui ont tout perdu.

Insupportables sont ces camps où ils sont parqués dans des conditions de vie indignes, 

Insupportable quand ils sont rejetés, refoulés à coups de gaz lacrymogènes

Insupportables sont les propos de haine, les attitudes de rejet xénophobes et racistes 
A y regarder de plus près, sans les lunettes déformantes de la pensée dominante que l’on veut nous imposer, toutes celles et ceux qui quittent leurs pays, en catastrophe, sont les victimes d’une longue histoire : celle des guerres en Yougoslavie, celle du Moyen-Orient, celle du maintien néocolonial de la Françafrique. Les interventions guerrières des puissances occidentales et maintenant de la Russie de Poutine, portent une lourde responsabilité : celle d’avoir accouché de monstres comme Al Qaida et l’Etat Islamique.

A y regarder de plus près, la vague populaire des printemps arabes a été refoulée par la reprise du pouvoir par des cliques despotiques, comme en Egypte, pour que rien ne change. Il s’agit toujours de maintenir la sujétion de ces pays dans l’orbite des puissances dominantes afin de s’accaparer leurs richesses, et d’abord le pétrole.

A y regarder de plus près, lorsque la vague démocratique et populaire a atteint la Syrie, elle s’est heurtée au despotisme du « boucher » Assad qui n’a pas hésité à mitrailler, torturer, bombarder son propre peuple. Cette guerre civile atroce s’est transformée en une longue guerre meurtrière, par l’intervention des pétromonarchies sunnites, la Turquie du « sultan » Erdogan, avec le soutien, d’un côté, des puissances occidentales et de l’autre, de l’Iran, du Hezbollah et de la Russie. Sous les apparences trompeuses d’une guerre de religion, la Syrie, comme l’Irak, sont l’enjeu d’un nouveau partage du monde dans cette région pétrolifère. Les capitalismes concurrents, comme le disait Jean Jaurès sont comme les nuées qui portent l’orage, ils portent la guerre dans leurs gènes.
Faut-il s’étonner, dès lors, de l’exil des populations entières après les massacres en Syrie (270 000 voire 370 000 morts) ? Faut-il s’étonner que, sur ce chaos, prospèrent tous les trafics et toutes les maffias ?
Faut-il s’étonner des risques que prennent celles et ceux qui fuient la guerre, la misère et la terreur ? Ils sont 1 million, parqués en Jordanie, 1 million au Liban, 2,7  millions en Turquie. 
Faut-il s’étonner que l’Europe ne s’entende pas sur l’organisation de leur accueil ?

Quand le patronat allemand y a vu une aubaine du fait du déclin démographique de ce pays, Merkel a tenté d’imposer une répartition de ces migrants dans les pays européens. Elle s’est heurtée à la vague des égoïsmes nationaux, à la fermeture unilatérale des frontières, à la xénophobie et au racisme.
L’Europe du libre-échange, de la libre concurrence, de la libre circulation des capitaux et des marchandises, est incapable d’organiser la libre circulation des Hommes ! 
Pire ! L’eurocratie, ces chefs d’Etats et de gouvernement, après avoir imposé l’austérité draconienne à la Grèce, après avoir provoqué une crise humanitaire dans ce pays, a accusé Athènes de ne pas en faire assez pour contenir le flot des réfugiés ! 

Puis, à y regarder de plus près, face à la division de l’Europe, Merkel en vient à proposer le projet d’un innommable marchandage d’êtres humains : 600 millions d’euros pour les Grecs et 6 milliards pour les Turcs contre le renvoi de tous les exilés en UE vers la Turquie. Cette « déportation » de masse dans des camps turcs contre l’entrée promise de la Turquie despotique dans l’UE est un ignoble maquignonnage.

Et si on y regarde de très près, que dire du chaos produit par Sarkozy en Côte d’Ivoire et en Libye ?

Que dire des interventions militaires de Hollande au Mali, au Sahel, en Centre Afrique, en Irak, en Syrie et maintenant à nouveau en Libye ? Tout ça, en notre nom !

C’est en notre nom que Hollande et ses prédécesseurs se sont transformés en marchands de canons : la livraison d’armes à l’Arabie Saoudite pour alimenter les groupes djihadistes en Syrie, pour bombarder le Yémen, valait bien la remise d’une breloque… la légion d’honneur au ministre de l’intérieur d’Arabie Saoudite, celui qui a fait décapiter au sabre plus de 140 de ces « infidèles », celui qui condamne les opposants aux coups de fouet et à la crucifixion en place publique ! Cette légion d’honneur est celle du déshonneur. Et ce gouvernement, sans pudeur aucune, se proclame humaniste, républicain et laïc, en notre nom !
Ce que nous voulons, 
c’est la fin des guerres et de la barbarie,
c’est la fin des bidonvilles de la honte comme à Calais,
c’est la fin de la stigmatisation et du racisme
Ce que nous voulons
 c’est une politique humaine d’hospitalité et d’asile en France, 
c’est la solidarité avec toutes les victimes pour partager leurs drames et leurs souffrances

c’est la régularisation de tous ceux qui sont déboutés du droit d’asile qui ne peuvent être renvoyés auprès de leurs tortionnaires
Car à y regarder de plus près, pour la France (5ème puissance mondiale), pour l’Europe qui n’accueillerait que 0.2% de population en plus, le choix est clair :

Soit c’est celui de la barbarie, du rejet

Soit c’est celui de l’accueil organisé, fraternel, pour agir, ensemble, à l’émancipation de l’Humanité, délivrée de la guerre, du despotisme et de l’exploitation.  
Aujourd’hui, comme demain, il nous faut défendre tous les Naqellari ! 
Déclaration de Gérard Deneux, AES au rassemblement du 14 mars 2016 à Lure
